Accueillir et accompagner les recommençants dans la paroisse
______________________________________________________
Tous ceux qui reprennent le chemin de l’Église ne sont pas des « recommençants ».
Il est difficile de définir le profil de ceux qu’on appelle le plus généralement ainsi. Cependant :
· Ce sont des baptisés, parfois un peu ou plus longuement catéchisés

· Ils se sont éloignés de la foi progressivement ou en raison d’un événement

· Ou bien ils n’ont jamais eu de vrai rapport avec l’Église et la foi des chrétiens

· Il y a souvent eu un moment de rupture dans leur vie ou dans leur rapport à l’Église.

· Leur « retour » à la foi peut être progressif ou sous le coup d’un déclic, mais il s’agit pratiquement toujours de retrouvailles avec l’Église : d’où l’insistance sur cette appellation qu’ils se donnent eux-mêmes de re-commençants : un commencement qui n’efface pas ce qui appartient à une histoire marquée par un baptême et souvent un itinéraire chrétien.
Le parcours des bases de la foi

Qu’il s’agisse de conversion, de cheminement progressif ou de réappropriation d’une identité de croyant, il s’agit dans tous les cas, d’un travail au sens obstétrical du terme. Ce travail suppose donc une durée, mais courte : suffisante pour que le travail se fasse, assez courte pour que le nouveau commencement n’épuise pas le désir de continuer le chemin d’initiation (pour ceux qui ont seulement été baptisés) ou de ré-initiation pour ceux qui ont « tout oublié ».
Une re-connaissance
Il s’agit d’aider des personnes adultes à s’identifier comme disciples et témoins de Jésus. C’est un point très important qui distingue une pastorale du recommencement du catéchuménat. Jean 10 nous en donne la clé : C’est le Berger qui mène ses brebis et leur donne de re-connaître sa voix. Aider chacune à s’identifier ainsi –  comme cette brebis que le berger appelle par son nom parce qu’elle lui appartient déjà – c’est laisser résonner cette voix dans le contact qu’on leur propose avec les Écritures en symbiose avec leur propre parole, avec ce qu’elles sont et non d’abord avec une normalité chrétienne. Cette parole éminemment personnelle n’est pas fonction d’un savoir (il y a parmi les recommençants des érudits de la religion !) mais d’un vivre ce retour à la foi assez déstabilisant. Les recommençants ont beaucoup de mal à se situer parmi les chrétiens de toujours. Leurs questions ne sont pas « nos » questions. Ils ont besoin d’être écoutés.
C’est donc une pastorale des premiers pas, mais ces pas sont décisifs. Si on ne respecte pas ce temps initial, les personnes sont durablement en souffrance et en insatisfaction (on les intègre parfois trop vite dans des réalités ecclésiales pour lesquelles elles ne sont pas prêtes).
Le parcours des bases de la foi a été conçu et expérimenté pour eux, dans ce qui a été la longue expérience catéchuménale de l’Église de Lyon. Par quatre rencontres centrées sur quatre thèmes autour des Écritures : Croire – Jésus manifestation de Dieu – ce qu’on en commun les disciples de Jésus, l’Église – Ce qui caractérise les chrétiens dans la vie courante, on leur propose de retrouver des repères, un cadre simple et sûr à partir duquel une suite pourra être proposée de préparation d’un sacrement, d’une formation, d’une communauté de foi etc.
C’est une proposition de groupe

Au niveau européen, dans l’ensemble de l’Église catholique, les catéchuménats tiennent à des propositions de groupe (mais il peut y avoir des exceptions) plus qu’à des accompagnements personnalisés, à la différence de ce qui se pratique généralement pour les catéchumènes. En effet, les recommençants s’apportent beaucoup les uns aux autres dans cette re-connaissance. Ils font une expérience de la fraternité possible dans l’Église qui les étonne par rapport à leurs réticences fréquentes. Leur expérience de Dieu, souvent très forte et intérieure, a besoin de rencontrer d’autres expériences pour apaiser et confirmer ce qui brûle en eux. Le groupe est un lieu d’apaisement et de stimulation pour continuer le chemin. 
Pratiquement : propositions pastorales

__________________________________

Un constat :

Plus qu’autrefois, nous rencontrons des personnes dans nos diverses réalités ecclésiales (équipes liturgiques, catéchèse, formations, mouvements, préparation à un sacrement d’initiation : eucharistie et confirmation) qui sont mal à l’aise, pas tout à fait à leur place. Ces situations, qui se multiplient, sont dues  à la complexité des itinéraires de vie. Beaucoup de chrétiens pas ou peu pratiquants qui « s’y remettent », ne savent pas à qui s’adresser. Ceux qui les reçoivent ont des difficultés à discerner les vraies demandes, souvent cachées par une autre demande… On les intègre à un groupe ou à une activité sans qu’elles n’aient eu l’occasion de dire leurs questions, leur recherche.
Les équipes de préparation à la confirmation remarquent parfois des personnes qui auraient besoin de commencer par un petit parcours comme celui des bases de la foi avant la préparation à la confirmation.

Informer les personnes responsables de l’accueil, les animateurs en pastorale et les EAP est donc important. La pastorale des recommençants est à la disposition des paroisses pour réfléchir à des informations et à la mise en place de parcours des bases de la foi :

Ce temps personnel (4 ou 5 rencontres) accordé à celui qui renoue avec la foi est un temps précieux qui doit pouvoir lui être offert pour prendre la mesure de ce qui lui arrive. Ensuite, beaucoup de choses plus habituelles pourront être mises à sa disposition selon sa demande et ses disponibilités, et les propositions locales.

Le parcours des bases de la foi :
Prévoir cinq rencontres d’une heure trente à un rythme hebdomadaire

· la première est une rencontre de présentation. Le groupe prend connaissance de la proposition, commence une conversation très libre. Ceux qui désirent continuer s’engagent pour les quatre autres rencontres. Il n’y a pas d’engagement ultérieur. L’anonymat est possible.

· L’animateur a été formé pour mener ce parcours dans l’esprit permettant la proposition d’une ré-initiation chrétienne. Il ne s’agit pas d’un enseignement, mais d’un contact direct, vivant et ecclésial entre des personnes et leur vécu, et la foi de l’Église dans ses fondamentaux. C’est l’art de la conversation spirituelle, car en cette conversation, c’est Dieu qui est cherché, parce que c’est Lui qui est déjà présent.
· Il est souhaitable qu’une ou deux personnes de la paroisse participent au parcours pour comprendre ce qui se joue dans ce temps particulier, et puissent être en mesure d’animer à leur tour d’autres parcours : c’est en assistant aux rencontres et en participant aux relectures avec l’animateur que l’on se forme. « Tout chrétien devrait pouvoir rendre ce service » assurait le Père Bourgeois.

· Soigner la convivialité par le soin apporté aux lieux des rencontres est important.  
La suite…

Quelques-uns demanderont l’approfondissement des bases de la foi. D’autres s’intègreront aux communautés de foi ou à d’autres groupes existants. Il sera possible de proposer le complément de l’initiation chrétienne (communion, confirmation) à ceux qui n’auraient reçu que le baptême. Parfois, une réconciliation sacramentelle un peu solennelle peut marquer des retrouvailles avec l’Église. Dans tous les cas, il sera important de marquer un passage vers la prière, la célébration, des formes progressives de liturgie pour rendre possible et désirable la participation à l’eucharistie.
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